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| 7 le Parlement de Paris pourvenger les 
ALES. outrages & la tyrannie exercée en 
uers les fujeéts de cette Floriffante 
lt Couronne, a pris les armes enmain & 
donné lieu 4 tant de pauures oppreflez d alpirer aux 
douceursd vn fauorable fouiagement, & quoy que la 
prudence de cét À ugufte Senac ait fouftert quantité 
d'opprefions,de crainte d'offenferdire&tement ceux 
de qui Iules Mazarintiroit fa proteétion ,&:deferant 
à tantde Princes & Princeffes que ce Minritre indif- 
cret auoit engagez & énpage tous les iours, par fes 
fourbes à fa conferuation particuliere : En finellea 
efté obligée de fe garder des morfures du ferpent 
qu'elle nourriff oit:apres auoirfenty les ces du ve- 
nin qu’ilauoitjetté. ee 
Je vous priede me pardonner(Illnftre France)li'ofe 
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vous dire que voftre mauuais deftin vous a esblouy la 
_veué pour vous empefcher de voir ce qui paroïffoit es 
“clairement deuant vos yeux, fi vous eufliez examine 
lcblazon des armes de cét ambitieux Miniftre, vous 
cuffiez veu les eaux qui vousont fi cruellement tour- 
menté & dont vous reflentez encore les rigoureufes 
atteintes. | 
Vous cufliez premierement recogneu par le chäp 
de fes armes qu'ileltoit extremement audacicux,ayat 
eu leffronterie de rauir à la France l’azuïr que le Ciel 
luy a donné par preferance 4 coutautre k oyaume. 
L'azur ou autrement appellée le bleu eft vne cou- 
leur celefte, laquelle par confequent eft dautant plus 
releuée & donnede grands aduantages à celuy qui la 
porte dans {es armes: Etcomme le Ciel ne pouuoit 
donner vn plus veritable tefmoignage de la prote- 
on particuliere, qu’il prenoit de ce Royaume,& vn 
augure plusaffeuré de fa grâdeur, il luy a accordé cet- 
&e couleur pour chäp qu'il a chargé de fleurs de Lys, 
afin de faire cognoiftre combien fa gloire feroit Ao- 
riffante & fesaduantages releuez au deflus des autres 
Couronnés, * PI LE TOM un, 
Cetterare couleur appartenant done lecitimement 
à la France,ne peut eftrepofledée que par des perfon- 
nes dont les feruices fignalez & {a valeur extraordi- 
naite eft amplement auerée, aufquels pour recom= 
pente elle permet de s’en feruir dans leurs armes où. 
Blazons. ; Ro ae 
Mais lemal-heur du fiecle & toutes les veritables 
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marques de la Nobleffe eftant confonduës dans les 
defordres qui les fuiuent ont donné lieu à quantité 
depersônes de profanercerccilluftre couleur,& d’en 
faire non pas vnchamp d’honneur,mais vn Efcuffon 
chargé des marques de la lafcheté de ceux qui fe les 
approprient fans aucun titreny permiflon. 

Celuy dont nous partons eft vn de ces principaux 
rauifleurs , & non feulement de [a gloire de noftre 
France, mais aufi decelle des antiens Romains,pen: 
fant eftouffer fous dés marques fi releuces la bafleffe 
de fanaiflance. DTIOMU 84 E 9° 

* 11 porte d'CAzUr à la Malle d'argent vergee d'or pofce 
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Cecy fe doit expliquer. bien. différemment de la 
penfée-ordinaité ; cat au lieu que la Francefefert de 
l'azurcommed’un veritable temoin defonexcellen- 
ce, & les Romains preñnent la Mafle vergée pour 
marque de leur fouuerain pouuoir : Il a pris cét azut 
pour appuyer fes projeétsinfames Et la Matle cit 
Pinftrument d'éftiné, pour. affommer &c meurtrir 
ceux qui lé voudroien OPpOIRI à IEUYS PrOPTEZ. | 
Les verges qui accompagnent cette Mafle , {ont 

les eaux & les tyranniques moyens donril fe fert 
nonfeulementpour fairereüffir fes pernicieux def: 
féins , mais aufhi pour mal eraitter tant de pauures 
François qüi foufpirent depuis long temps {ous le 
joug d'vne {eruitude odieule & fous effort de la 
cruauté de cetinhumain. | 
| CeFaifleau de verges eft liéd'vn cordon degueul- 
les autrement dit rouge ; qui nous ne bien clai 
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rementqu'il veut employer & le fer & le feu pourex 
ccuter ce que luyinfpire foninfolence &fabarbarie. 
| Cette verité vous eft aflez connué par Les effets que 
nous voyons & reflentons à prekcnt. 

Paflons plusoutre,& pour dauantage affermir cette 
railon regardos la face defes armes qui eff de gueules 
* chargee de trois Effoilles d'or. As 

I ne faut point de raifons pour faire conceuoir 
combien elle eft finiftre & de mauuais augure puis 
que c’eft vne face beante & affamée du fang & de la 
fubftance desinfortunez François. | 

Mais allons plus auant & confideronsque ce bar- 
bare non contant d’auoir rauy à la Frâce fon glorieux 
tlclat, efpuilé fes finances & mal-trai@é les princi- 
pauxappuis defa Monarchie ; ilpafle iufques à l’ex- 
tremité & menaceles aftres mefmes de leur rauir l'or 
dontilsbrillent, oud’eftouffér leurefclattante fplen - 
-deur s'ils s'oppofentäfonambition. 

Il porte vr Chappean rouge an deffas de fes armes... 


Reocardons ce Chapeau non pasdeCardinal, puis 
qu'iln a aucun utrequiierende digne de le pofleder, 


mais Vn nuage flamboyant qui s'eftend furtoute la 
France, & qui fait voir que le feu dela diuifion nel’2- 
bandonneraiamais pendant que ce funefte Chapeau 
offufquera l’efclat defa grandeur & couutira les au- 
guftes marques defa gloire &de fa puiffance, | 
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